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Le nouveau bâtiment du plateau de Beille
inauguré
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S i Paris a eu son miracle avec Notre-Dame, construite en un temps record,

l’Ariège a le sien avec le plateau de Beille. Presque un an et demi après

avoir été emporté par les flammes le 21 avril 2023, le bâtiment emblématique

de Beille vient de renaître de ses cendres.

Un incendie dont l’origine criminelle avait été confirmée par le parquet de Foix le

vendredi 7 juin 2024. Toutefois, l’enquête, qui n’a pas permis d’identifier les

coupables, a été close par le ministère public. « Le procureur se réserve

toutefois le droit de rouvrir l’enquête en cas de nouveaux éléments », fait savoir

Simon Bertoux, le préfet de l’Ariège.

« Cette fois, j’espère que ce sera le dernier »

Ainsi, ce vendredi 10 janvier, tout le gratin du département et de la région est

venu assister à l’inauguration en grande pompe du nouveau bâtiment de la

station, reconstruit quasiment à l’identique. « Bienvenue à Beille 3…

Malheureusement. Il y a eu Beille 1, inauguré en 1990 à l’initiative du sénateur

Germain Authié. Puis le deuxième bâtiment, ouvert le 3 février 2023. Cette fois,

j’espère que ce sera le dernier », lance Georges Vigneau, le directeur de la

station. Une journée à laquelle Carole Delga, la présidente de la région

Occitanie, le préfet Simon Bertoux, la présidente du département Christine

Téqui, le sénateur Jean-Jacques Michau ou encore la députée Martine Froger

ont assisté.



À l’intérieur du bâtiment flambant neuf, plus aucune trace de l’incendie. Les

senteurs des bois qui composent le bâti viennent chatouiller les narines,

reléguant l’odeur âcre du brûlé au rang de souvenir douloureux. « Je me

souviens encore de l’appel du colonel du SDIS m’apprenant que le bâtiment de

Beille était en feu. Arrivé sur le plateau, c’est un spectacle déchirant qui s’o�re à

mes yeux. La partie Est est totalement brûlée, quant à la partie centrale qui

abrite le restaurant et la cuisine, elle est en train d’être ravagée par les flammes

», livre avec émotion Alain Naudy, président de la communauté de communes de

Haute Ariège.

« Il nous fallait reconstruire vite »

Malgré la lutte acharnée des pompiers, il leur faudra trois jours pour maîtriser

l’incendie et sécuriser le site. Seul un tiers du bâtiment reste quasi intact. « Une

chose était claire : il nous fallait reconstruire vite pour être prêts cette saison »,

enchaîne Alain Naudy. Force est de constater que le pari ambitieux a été tenu. «

Lors de l’expertise qui a eu lieu en juillet 2023 entre toutes les parties, la

décision a été prise sur qui indemniserait le sinistre et la reconstruction. C’est à

ce moment-là que nous avons réellement commencé à travailler », précise

Philippe Roquebernou, le conducteur des travaux.

Une reconstruction en un temps record qui n’aurait pas pu se faire sans

l’indemnisation de la compagnie d’assurances à hauteur de 7 119 413,36 euros,

couvrant l’intégralité des travaux et autres études réalisées. Une enveloppe à

laquelle viennent s’ajouter 584 994 euros au titre des pertes d’exploitation.

Une reconstruction à l’identique

Quant au chantier, il s’est fait en deux étapes. Une première étape a concerné la

partie préservée du bâtiment où ont été engagés des travaux de



décontamination et de remise en état. La seconde, la plus conséquente, portait

sur la reconstruction de la partie détruite. « Ça a été fait selon les mêmes

principes que la construction initiale, à savoir des matériaux recyclés,

biosourcés, et les mêmes exigences au niveau thermique… », détaille Philippe

Roquebernou.

Exactement à l’identique ? Pas tout à fait. Tirant les leçons du dramatique

incendie, deux modifications ont été opérées. Une au niveau du système de

sécurité incendie, « auquel on a rajouté de la détection pour être alerté en cas

de sinistre en l’absence de personnel sur place ». La seconde : un système de

vidéoprotection pour éviter les intrusions. « Désormais, nous saurons voir et

entendre tout ce qui se passe sur le site », prévient Alain Naudy.
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Ce vendredi 10 janvier 2025, le nouveau bâtiment du
plateau de Beille a été inauguré, plus dʼun an et demi
après avoir été ravagé dans un incendie dʼorigine
criminelle.




